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kategorisch, und die Zeit dürfte vorbei sein, da
im Kanton Bern einige Lehrproben genügten,
um den Ausweis für die praktische Befähigung
als Sekundarlehrer zu erlangen.

Recht soll endlich unsern Arbeitslehrerinnen
werden. Seit dem Frühjahr 1914 liegt ein
Dekret bereit, das ihre Pensionierung regelt. Bei
Kriesgausbruch wurde die Vorlage zurückgestellt.
Sie belastet das staatliche Budget mit circa
Fr. 20,000. Nun soll sie aus der Versenkung
hervorgeholt und dem Grossen Rate unterbreitet
werden, damit sie auf 1. Januar 1917 in Kraft
treten kann. Das ist die übereinstimmende
Meinung der Staatswirtschaftskommission und der
Unterrichtsdirektion.

Kriegsstellvertretungskasse.

Der Abzug von Fr. 10, der im September
gemacht worden ist, hat da und dort Unzufriedenheit

erregt. Er erfolgte im Einverständnis mit
der Vereinsleitung, die ihrerseits durch die
Abmachung vom Januar 1915 gebunden war. Die
finanzielle Situation hätte einen geringern Abzug

erlaubt, aber wir wollten lieber jetzt etwas
mehr bewilligen, um, wenn irgendwie möglich,
unsere Mitglieder auf Neujahr völlig entlasten
zu können. Der Kantonalvorstand.

Krankenversicherung.

Der Zentralvorstand des Schweizerischen
Lehrervereins, einem Beschlüsse der
Delegiertenversammlung vom 24. Juni 1916 Folge gebend,
unterbreitet den Sektionen folgende Vorschläge
zur Diskussion :

1. Es wird eine Krankenkasse des Schweizerischen

Lehrervereins gegründet. Als Basis ist
die Versicherung für Krankenpflege anzunehmen ;

doch ist es den Mitgliedern zu ermöglichen, sich
gegen eine entsprechende Prämie auch noch für
ein Krankengeld von Fr. 2 oder Fr. 4 zu
versichern. Der Beitritt zur Krankenkasse ist fakultativ.

2. Der Verein übernimmt die vollen Kosten
der Krankenpflege, während das Gesetz die
Möglichkeit offen lässt, einen Viertel dem
Versicherungsnehmer zu überbinden.

3. Die Zahl der gesetzlichen Unterstützungs-
tage wird auf das Maximum von 360 aufeinanderfolgenden

innert 540 Tagen angesetzt. Hat ein
Versicherungsnehmer diese Zahl erreicht, so be-

épreuves pédagogiques suffisaient pour décerner
au candidat un brevet de maître secondaire.

La question de la pension des maîtresses des
travaux à l'aiguille va être liquidée. Depuis le
printemps 1914 avait été arrêté un décret réglant
leur mise à la retraite; comme il grevait le
budget d'environ fr. 20,000, la guerre est venue
empêcher qu'il entre en vigueur. Il va revoir le
jour, être soumis au Grand Conseil pour avoir
force de loi à partir du 1er janvier 1917. Tel
est l'avis unanime des membres de la commission
de gestion et du chef de l'Instruction publique.

Caisse de remplacement de guerre.

La retenue de fr. 10, faite en septembre, a
causé çà et là du mécontentement. Elle résulte
de l'entente avec le C. C. qui, lui de son côté, était
lié par la décision de la votation générale prise
en janvier 1915. La situation financière eût permis

une retenue plutôt légère, mais nous avons
préféré accorder quelque chose de plus
maintenant, reste à libérer complètement nos membres
de cette charge au nouvel an, si possible.

Le Comité central.

Assurance-maladie.

Donnant suite à une décision de l'assemblée
des délégués du 24 juin 1916, le Comité central
de la Société suisse des instituteurs soumet à

la discussion des sections les propositions
suivantes :

1. Une caisse de maladie de la Société suisse
des instituteurs est fondée, ayant pour base
l'assurance des soins à donner aux malades. L'on
fera en sorte de permettre aux membres de
s'assurer encore pour l'indemnité de fr. 2 ou fr. 4 en
cas de maladie, contre une prime journalière
correspondante. L'entrée dans la caisse de maladie
est facultative.

2. La Société prend à sa charge tous les
frais occasionnés par les soins à donner aux
malades, pendant que la loi laisse entrevoir la
possibilité de charger l'assuré du quart des frais.

3. Le nombre des jours bénéficiant de
l'assistance est fixé au maximum à 360 consécutifs
dans l'espace de 540 jours. Si le preneur
d'assurance a atteint ce chiffre, il ne retirera pour



83

zieht er für weitere 360 Tage halbe
Unterstützung. Wenn er im Lauf von 10 aufeinanderfolgenden

Jahren nicht mehr als 360 ganze und
30Ò halbe Unterstützungen bezogen hat, so tritt
er wieder in volle Genussberechtigung.

4. Dem Versicherungsnehmer steht frei, auch
Familienglieder versichern zu lassen (Ermässigung
für Kinder).

5. Krankenpflege: Die Kasse übernimmt die
Kosten für die Behandlung durch die Vereinsärzte,

Lieferung der von einem patentierten
behandelnden Arzte verordneten Arzneien,
Verpflegung in den allgemeinen Abteilungen der
Krankenhäuser, mit denen sie einen Vertrag
abgeschlossen hat. Sie gewährt entsprechende
Beiträge an die Verpflegungskosten in andern
Anstalten. Die Wöchnerinnen empfangen für sechs
Wochen die für Krankheitsfälle vorgesehenen
Leistungen, ferner ein Stillgeld, wenn sie über
die Dauer der Unterstützung hinaus weitere vier
Wochen stillen.

6. Das Eintrittsalter wird nach oben auf
45 Jahre begrenzt.

7. Die Kosten für-ärztliche Untersuchung trägt
der Versicherungsnehmer.

8. Die Karenzzeit ist drei Monate (d. h. das
Mitglied muss bereits drei Monate der Kasse
angehört haben, bevor es bezugsberechtigt ist).

9. Erleichterungen bei der Gründung der
Kasse: Keine Altersgrenze, Karenzzeit ein Monat,
keine ärztliche Untersuchung.

10. Bundessubvention auf den Kopf Fr. 4
(Männer und Kinder), Fr. 4.50 (Frauen). Die
Kurunterstützungskasse gewährt bei der Gründung
einen Beitrag von Fr. 2000. Mitgliederbeitrag für
die Krankenpflegeversicherung Er. 10—20, je nach
der Anzahl der Versicherten. Die Krankenpflege
wird vom Bundesamt für Sozialversicherung
gleichgesetzt mit einem Taggeld von Fr. 1.20;
für Krankengeldversicherung für Fr. 2 oder Fr. 4
würde eine entsprechende Prämie erhoben.

Die Meinungsäusserung der Sektionen und der
Mitglieder des B. L. V. sind dem Sekretariat,
Bollwerk 19, Bern, bis 31. Januar 1917 einzureichen.

Der Kantonalvorstand.

360 nouveaux jours que la moitié de l'assistance.
Au cas où il n'aurait pas touché plus de 360
assistances complètes et 300 demi-assistances dans
le courant de 10 années consécutives, il
recouvrerait de nouveau son plein droit de jouissance.

4. Le preneur d'assurance est libre de faire
assurer également des membres de sa famille
(réduction pour enfants).

5. Soins à donner aux malades : La caisse
prend à sa charge les frais pour traitements
prescrits par les médecins de la Société, la
livraison des remèdes ordonnés par un homme
de l'art diplômé, l'entretien des divisions générales

des hôpitaux ou infirmeries avec lesquels
elle a conclu un contrat. Elle accorde des
contributions convenables pour frais de secours à
d'autres établissements. Les femmes en couche
reçoivent pendant six semaines les soins prévus
en cas de maladie, plus un secours pour quatre
semaines d'allaitement si, après la durée de
l'assistance, elles continuent à allaiter.

6. La limite d'âge pour l'entrée est fixée à
45 ans.

7. Les frais pour visite médicale sont
supportés par le contractant.

8. Les membres doivent avoir fait partie de
la caisse pendant trois mois avant de pouvoir
en bénéficier.

9. Avantages accordés à ceux qui se font
recevoir à la fondation de la caisse: Aucune
limite d'âge, ni visite médicale ne seront exigées ;

en outre, ils bénéficieront de la caisse un mois
après leur entrée.

10. La subvention de la Confédération est
de fr. 4 par tête pour hommes et enfants et de
fr. 4.50 pour femmes. La caisse de secours pour
cures d'air accorde à la fondation une contribution

de fr. 2000. La cotisation des membres à

l'assurance-maladie sera suivant le nombre des
assurés de fr. 10 à 20. Les soins à donner aux
malades seront indemnisés par le Bureau fédéral
d'assurance sociale, à raison de fr. 1.20 par jour.
On prélèverait une prime correspondante pour
obtenir une indemnité journalière de fr. 2 ou
fr. 4 en cas de maladie.

Prière de faire parvenir les décisions des
sections et des membres du B. L. V. à l'adresse du
secrétariat, boulevard 19, à Berne, jusqu'au
31 janvier 1917.

Le Comité central.
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